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Message

Voici le n° 100 de ce modeste journal... Modeste, mais si important, par sa durée et
par ce qui le fait durer : un esprit, une foi, qui se réalise dans tant de dimensions... Des
racines, des parcours, des moments de vie qui témoignent d'un au-delà qui se reçoit déjà…

Et  ceci  de façons  très  différentes :  c'est  normal,  me direz-vous  peut-être...  Et
pourtant ce n'est pas toujours le cas… et ce n'est pas toujours évident… 

C'est  néanmoins dans  « l'ADN » de notre foi ;  comme l'image de la  diversité du
corps   qu'exprime l'Apôtre  Paul (première  lettre  aux  Corinthiens,  chapitre  12)  :  des
membres différents, et  nécessaires... C'est une base fondamentale de l'Eglise dès son
début, et jusqu'à aujourd'hui. Dans notre titre d'Eglise protestante unie, la mention unie
a d'ailleurs été remarquée par beaucoup de gens, qui se sont exprimés en disant « dans un
monde qui se déchire, se divise, c'est beau, c'est important…»

Vous trouverez donc dans ce numéro des parcours et des expressions différentes,
des pistes de vies à poursuivre, à partager… à envisager, etc. En vous souhaitant de belles
rencontres, de belles découvertes par ces lectures, dans les activités actuelles et à venir,
etc.

A bientôt et à votre écoute.

Pasteur Philippe Perrenoud

L'accueil des enfants et des adolescents est essentiel pour l’Église
« Les enfants et les adolescents ont des choses à dire sur Dieu.

Leur parole compte. Il sont le  présent de l’Église.
Les adultes ont des choses à transmettre.Les plus jeunes et l’Église comptent sur eux.

Entre culture biblique, expérience spirituelle et découverte de la vie chrétienne,
la catéchèse est un chemin de découvertes. »



Journée du consistoire Aude – PO à Perpignan

Cette   journée  de   rassemblement   en  ce   jeudi  26  mai   a   été   rythmée  par  deux   temps   forts,   deux
partitions musicales qui en fin de journée ont constitué la même mélodie, pour ne faire qu’un.

Le matin a été célébré le culte de l’Ascension de notre Seigneur. La joie, l’espérance et la confiance
nous ont porté en communion à travers les louanges, les prières, la prédication et nos chants à l’unisson.
Vivre la présence de Jésus alors qu’il n’est plus sur terre nous renvoie à cette invitation de mission « Je
marcherai en présence du Seigneur sur la terre des vivants ».

Une invitation à lever notre regard, ne pas rester figés, une reliance entre terre et ciel, une présence
pour tous et qui dépasse tout…

Puis   la   tramontane  aidant,  nous  nous   sommes   repliés  dans   la   salle   commune  pour  partager  un
déjeuner tiré des paniers avant de préparer le deuxième temps de la journée, la visite du Mémorial de
Rivesaltes.

Le  Mémorial   de   Rivesaltes,   lieu   de   témoignage   des   horreurs   de   ce   camp   de   concentration,
d’enfermement, d’exportation des indésirables (Juifs, Tziganes, Francs-Maçons…), réfugiés espagnols,
harkis.

Notre guide Jean-Paul Nuňez nous remis le fil d’Ariane pour entrer dans le labyrinthe obscur de cette
histoire contemporaine sans nous perdre, ni oublier que le Minotaure est toujours vivant prêt à sacrifier
les  minorités,   les   réfugiés,   les  plus  faibles.  La  lutte  contre   les  pulsions destructrices  conscientes  et
inconscientes doit être une attention de chaque jour en tant que Chrétien et Protestant.

Puis nous nous rendîmes à Rivesaltes, sur ce site lourd d’histoire. Nous avions en mémoire le récit de
Jean-Paul, mais dès notre arrivée, les vents violents qui balayaient la plaine laissaient entrevoir dans nos
chairs   les   atteintes   corporelles   et   psychiques  qu’avaient   pu   subir   les   prisonniers   de   ce   camp,   ces
indésirables maltraités avec la complicité du gouvernement français.

Mais nous pèlerins de l’Ascension, comment continuer à nous réjouir dans ce lieu de souffrances ?
ET POURTANT,
La célébration de notre foi, la confiance en notre Seigneur, nous engage à rester attentifs, disponibles

pour protéger tous nos frères et sœurs en humanité, qui sont dans la souffrance.
« Seigneur, fais-moi goûter mes notes de ta danse. Pas de deux pour le temps présent et à venir.

Aide-moi par ton Esprit de constance à pas ne faillir et rester en vigilance. Installe-moi fermement dans
la confiance ». (Auteur Brigitte Midon, dans le recueil petites paroles du jeudi confiné, PO)

ALORS OUI,
Soyez joyeux dans l’espérance, patients dans la détresse, persévérants dans la prière. La vie plus

forte que la mort. Notre foi nous engage les uns envers les autres et dans la cité.
En 1948, Albert  Camus a dit :  « Les Grecs savaient  qu’il  y a une part d’ombre et  une part de

lumière. »  Aujourd’hui,  nous ne voyons plus  que l’ombre,  et  le  travail  de ceux qui  ne veulent  pas
désespérer est de rappeler la lumière, les midis de la vie. 

Une Paroissienne en recherche 

****************
Le mot du Trésorier

La situation financière arrêtée au 31 août 2022 est à peu de chose près, identique à celle de l’année
dernière pour la même période.

Je  veux surtout   saluer  et   remercier   les  nombreuses  personnes  qui  ont  opté  pour   le  prélèvement
automatique bancaire.

J’espère pouvoir compter sur vous tous pour continuer à assurer les recettes de notre paroisse qui doit
faire face à des obligations financières incontournables.

Je vous rappelle que le meilleur moyen pour régler vos cotisations, pour éviter les oublis, c’est le
virement   permanent.   Au   Crédit   Agricole   13506     10000     41405102000/54.   Numéro   de   compte
international : FR76 1350 6100 0041 4051 0200 054.

Choisissez une périodicité et un montant qui correspondent à vos revenus. C’est-à-dire, mensuelle ou
trimestrielle. Merci d’avance.

Walter Blaser



Agenda de Rentrée 2022

Cultes
Tous les dimanches à 10h30.
Le premier dimanche du mois culte avec Sainte Cène.

Partage biblique : le 4e mardi du mois à 18h15 au temple.
Première rencontre le mardi 27 septembre

Ce temps de partage autour du texte biblique est ouvert à tous.
Nous poursuivons l’étude du « Notre Père » dans l’Evangile de Mathieu, chapitre 6

Groupe œcuménique : le 2e mardi du mois à 18h15
dans les locaux du Sacré-Cœur, rue Jules Michelet.

Reprise le mardi 13 septembre 
Poursuite de l’étude des paraboles

Catéchisme (pour les ados de 12 à 15 ans et les adultes)
Toutes les demandes et inscriptions doivent être adressées au

Pasteur Philippe Perrenoud tél : 06 01 82 29 67.

Ecole biblique : (pour les enfants entre 6 et 12 ans)
Accueil pendant le culte tous les 15 jours par Agnès et Claire - Lise
Plus d’informations auprès de Agnès de Watteville : 06 70 81 19 25

Premières rencontres les dimanches 11 et 25 septembre (culte de rentrée).

Eglise verte : le mardi 20 septembre de 15h15 à 17h (voir article de Michel Pujol)

Rencontre de maison : le vendredi 7 octobre à 15h (les colères de Jésus)
703  Route   de  Conques,  Villemoustaussou,   lieu   dit   « les  Batagnes »  Claire   -   Lise   et  Bertrand

Javelaud, nous accueillent pour un temps de partage biblique et de rencontre.

(covoiturage possible 0468244614)

Sorties  découvertes :  nous   souhaitons   prolonger   certains   dimanches   par   des   moments   de
découvertes,  pour   tous...  le  23  octobre,  nous  découvrirons   le  village  de  Lagrasse ;   avec   le   regard  de
connaisseur d'André Bonnery.

Les Journées du Patrimoine
17 et 18 septembre

le temple sera ouvert à la visite durant ces 2 journées avec une exposition sur Luther.

Dimanche 18 septembre à 16h : 
conférence proposée par André Bonnery 

Juste, Justice, jugement, Justification
D’Abraham à Luther

quelques expressions de ces concepts bibliques dans l’histoire de l’Art

Culte de Rentrée
Dimanche 25 septembre à 10h30 au temple.

Culte à plusieurs voix, dont celles des enfants
Nous serons dans le temps pour la création pour vivre un culte autrement.

A l’issue du culte nous apposerons le nouveau visuel de l’EPU de Carcassonne 
sur la façade du temple.

Jeunes et moins jeunes se retrouveront ensuite pour un repas partagé chez
Agnès de Watteville au Chapitre



Conférence-débat salle de l’ODEUM, 64 Rue Antoine Marty
Vendredi 14 octobre à 18h15
par le Père Patrick Royannais, 

Un « christianisme non-religieux »,
y réfléchir avec D. Bonhoeffer, théologien allemand résistant au nazisme

Entrée libre
Cette conférence sera prolongée dans le temple par une rencontre autour d’un buffet.

Concerts de Coline Serreau avec sa chorale du Delta
Samedi 26 et dimanche 27 novembre

A Narbonne et Carcassonne
Un programme détaillé sera communiqué en temps utile

L'Eglise verte

Notre église a décidé de participer  au label  Église verte.  Ce label  est,  en fait  un outil  destiné à
favoriser la prise en compte des enjeux écologiques dans le contexte de notre église.

En tant que chrétien, nous devons, avant d'aborder les questions environnementales, mettre l'accent
sur la générosité et la grâce de Dieu.

Avant de parler de notre responsabilité, la Bible déjà nous parle de l’œuvre de Dieu, et c'est là que
doit commencer notre discernement. Dieu a tout créé. Par lui-même, par sa parole et par son esprit :
« Dieu dit tout ce qu'il avait fait ; et voici, cela était très bon. » Genèse 1,31.

On pourrait dire qu'il nous a fait ce cadeau. Et en plus, on pourrait rajouter qu'il nous donne, en effet
toute chose en abondance pour que nous en jouissions.

Dieu généreux qui satisfait en fait les besoins des hommes Genèse 6,17 et 4,4. Donc nous sommes
responsables dans la reconnaissance envers lui, le Créateur. 

Nous devons donc, chacun à notre place mettre en valeur cette terre et son potentiel pour la gloire
de Dieu et le bien de l'humanité Genèse 1, 28.

Il y a toutefois un hic qui s'appelle péché qui rend le travail de la terre très difficile,  frustrant et
infructueux. D’où les mauvaises récoltes, les famines et l'apparition d'une forme de pauvreté. Mais Dieu
ne s'attache pas ou n'en a cure, et continue à bénir la terre Genèse 8, 21 et 9-17.

C'est   un   Dieu   et   nous   le   savons,   qui   ne   nous   abandonne   pas.   Pour   nous   chrétien   notre
responsabilité écologique c'est le salut par la grâce. Nous n'aspirons pas à nous sauver et à sauver la
planète.  En   vivant   pour  Dieu   nous   sommes   déjà   sauvés.  Donc   cette   reconnaissance,   il   nous   faut
chercher quel doit être notre comportement envers cette création de Dieu.

C'est dans le nouveau testament que nous pouvons trouver le lien entre le Christ et la création (col
1,16) et qu'il nous soutient par sa parole puissante (Heb 1,3).

Tout pouvoir a été donné à Jésus, notre Seigneur, dans le ciel et sur la terre (Mat 28,18) et son
œuvre de rédemption et de réconciliation concerne l'ensemble de la création. 

     Nous vous donnons rendez-vous tous les 3e mardis du mois, au temple de 15h15 à 17h

Michel Pujol

Autres dates à retenir

Fête de l’Avent au Foyer de Montolieu le 11 décembre.
Veillée de Noël le samedi 24 décembre à 18h30.

Culte de Noël le dimanche 25 décembre à 10h30.
Repas du Nouvel An le dimanche 1er janvier à 12h30 chez Agnès.



Qu'est ce qu'un trait d'union ?

Quand j’étais enfant j’ai appris que c’était un tout petit signe de notre écriture, un tiret qui reliait
deux mots entre eux, pour n’en faire qu’un seul.

Autrement dit un trait d’union crée du lien. Vu dans un contexte plus symbolique, nous pouvons
comprendre   qu’un   trait   d’union   crée   du   lien   entre   deux   êtres,   objets   ou   personnes,   et   plus
particulièrement entre deux ou plusieurs groupes.

Y avez- vous réfléchi, vous qui recevez aujourd’hui le n° 100 de notre bulletin paroissial ?
Le n° 100 de notre journal mérite que nous prenions le temps de comprendre l’importance que nous

lui accordons. 

Pour cela, revenons un peu en arrière, à une période que peu d’entre vous ont connue. Dans les
années 1950-1960 et jusqu’en 1970, Frédéric Brissaud, pasteur de Carcassonne, a trouvé que le seul
moyen pour contacter les paroissiens (environ 200 familles) était l’envoi postal d’une simple feuille
dactylographiée retraçant les informations utiles, tirées à l’aide d’une « ronéo » en autant d’exemplaires
que nécessaire. Évidemment, un tel procédé n’a pas perduré Exit le « Trait d’union »

C’est seulement en 1995, que le pasteur Simon Sire a repris l’idée de joindre tous les paroissiens,d
eux ou trois fois par an avec un bulletin selon un procédé plus moderne : le Trait d’Union nouvelle
formule renaissait en février 1995 sous le n° 0. Depuis cette date il a poursuivi sa route cahin-caha, avec
une périodicité en fonction de l’actualité événementielle. C’était alors le pasteur retraité, André Meuret
qui avait accepté d’en prendre la responsabilité avec l’accord du Conseil et cela jusqu’en 1999.

A sa demande j’ai pris le relais en 2000, à partir du n° 16. Annie Chapon pasteur et Claudine Rives
Présidente du CP pourvoyaient entre autre aux informations : édito, échos des synodes, des Assemblées
Générales, des kermesses etc. Il y avait également les interviews de René.

Suite au départ  d’Annie Chapon en 2004, notre paroisse s’est retrouvée sans pasteur,  mais nous
avons maintenu ce lien régulièrement avec toutes les familles protestantes connues. Ce fut une période
difficile, en plein bouleversement des structures de la société, avec des difficultés d’ordre pécuniaire.
Mais grâce à l’aide précieuse du pasteur Christian Ginouvier en poste à Narbonne et de Bruno Gaudelet
pasteur en poste à Perpignan- Collioure, nous avons persévéré et maintenu l’envoi du Trait d’Union et
nous   leur   sommes   profondément   reconnaissantes   pour   leur   soutien   et   présence   dans   ces   heures
difficiles.

L’avenir du poste de Carcassonne menacé de fermeture, quel allait être l’avenir de la communauté
protestante ? Toutes nos interrogations et inquiétudes, nous les avons partagées avec vous au moyen de
ce Trait d’Union ; tel la vente du presbytère, la rénovation du Temple…

En 2009, l’arrivée du pasteur Michel Jas, nommé sur l’Ensemble de l’Aude au service des deux
Églises de Carcassonne et Narbonne a permis que la vie paroissiale retrouve un nouveau souffle !!!!

Le  Trait  d’Union  a   survécu  à  nos  doutes  et   incertitudes,  nous  n’avons  pas  abandonné  dans   les
moments les plus sombres de notre parcours.

Lorsque Denise Servière a accepté en 2009 la Présidence du CP, nous avons poursuivi notre chemin
ensemble, puis le journal s’est un peu diversifié, ouvert à divers témoignages et proposant de multiples
manifestations : conférences, expositions mettant en valeur le seul point de visibilité du protestantisme
dans la ville : le Temple.

Pour ma part, j’ai arrêté de prendre en charge le bulletin en 2018, acceptant quand même la relecture
avant l’impression. 

Ce que nous retenons de toutes ces années, c’est que rien n’est jamais acquis. Il faut sans cesse se
renouveler, afin de rendre vivant notre bulletin paroissial, au service de notre communauté.

Avec Claudine, nous avons toujours considéré, que l’information devait être partagée avec le plus
grand nombre.

Il est vrai que cela demande un effort soutenu, mais la parution régulière du Trait d’Union, permet de
rendre visible l’Église. Cela fait partie de nos missions au nom de Jésus- Christ.

Claudine Rives   -  Christiane Rieutort



Paroles d'engagés

Lorsque  Denise,   a  demandé  aux membres  du  Conseil  Presbytéral,   et   à  d’autres   encore  qui  ont
participé ou qui participent à la vie de notre Eglise, d’écrire quelques mots sur leur « engagement », je
me suis trouvé assez ennuyé. Pourtant,  pas plus, certainement, que mes collègues qui sont invités à
témoigner également dans ce n° 100 du Trait d’Union.

Se mettre à jour, dire pourquoi on s’engage ? Certes, si ce témoignage, peut être utile, pourquoi pas ?
Mais ce n’est pas facile, car mon  engagement  n’a rien d’exceptionnel. Tant d’autres de mes sœurs et
frères protestants s’engagent, sans qu’on en sache rien et avec tellement de cœur ! 

Et puis je me suis dit que c’était une façon d’opérer une réflexion personnelle sur ce qui me poussait
à participer à la vie de mon Eglise, à prier avec la communauté, le dimanche ; à assurer le service du
culte de temps à autre et,   lors de la prédication,  à faire le commentaire d’un passage de l’Ecriture,
préalablement préparé à la maison ; à participer aux répétitions de la chorale qui anime nos assemblées
pour les fêtes ; à être assidu aux séances du Conseil Presbytéral et au Conseil d’Ensemble de l’Aude ; à
animer quelques conférences ou à écrire mes réflexion et à les publier sur le site de la paroisse. 

Je répondrai d’abord que si je m’engage, c’est parce que j’ai le temps, en raison de ma situation de
retraité, ensuite parce que le Seigneur m’accorde encore assez de santé, enfin parce que, s’il m’a confié
quelques « talents », comme dans la parabole de l’Evangile, je ne peux pas les garder pour moi. C’est
un devoir de les partager.

Il   se   trouve  qu’au  moment   d’écrire   ces   lignes,   je   parcourais   les   pages   d’un  ouvrage   sur   saint
Augustin que m’avait offert un ami qui en est l’auteur. Je suis tombé sur quelques lignes d’Augustin et
j’ai décidé de le convoquer pour qu’il réponde à ma place sur la question de l’engagement, puisqu’il
disait ce que je pensais peu ou prou, mais que je ne pouvais exprimer mieux que lui… Et puis, ça me
rassure : ce n’est pas moi qui le dis, c’est lui.

S’engager parce qu’il est impossible de faire autrement.

« Progressez, examinez vous toujours, sans vous tromper, sans vous flatter, sans vous caresser. Si
jamais tu dis :  cela suffit,  alors, tu péris.  Ajoute toujours,  marche toujours,  progresse toujours.  Ne
t’arrête pas sur le chemin, ne recule pas, ne dévie pas. Il demeure immobile celui qui ne progresse pas ;
il revient en arrière celui qui retourne d’où il était parti ; il perd la route celui qui perd la confiance.
Ne pas avancer, c’est s’arrêter ;  retourner, c’est retomber dans les désordres auxquels on a renoncé ;
s’égarer, c’est s’éloigner de la voie. Il vaut mieux marcher sur la route en boitant que de courir en
dehors de la route. » (Sermon 169, 18)

Chante et marche : Aux amis de la chorale… et à tous ceux qui chantent.

« Notre vie est un pèlerinage vers la patrie et  si nous marchons vers elle,  c’est  parce que nous
l’aimons. Or quand on aime, on chante. Nous devons donc chanter et louer le Seigneur car le chant
nous aide à surmonter les difficultés de la route. Le chant nous donne force et courage pour nous aider
à marcher sur la route du Seigneur. L’alléluia est aujourd’hui le cantique du voyageur : par un chemin
difficile nous tendons à la patrie tranquille où toute action ayant cessé notre unique occupation sera
l’alléluia. Ici c’est l’espérance qui nous fait chanter ; là ce sera la jouissance. Ici c’est l’alléluia de la
route ; là ce sera celui de la patrie. Aujourd’hui, donc, mes frères chantons, non encore pour charmer
notre repos mais pour soulager notre fardeau. Chante et marche. Qu’est-ce à dire marche ? Progresse,
progresse en bien ;car, au dire de l’apôtre, il y en a qui progressent en mal (2Tm 3, 13). Pour toi aussi,
la marche est un progrès, mais que ce soit un progrès en bien, progrès en rectitude de foi, progrès en
pureté de vie. Chante et marche, sans te tromper de route, sans revenir en arrière, sans piétiner sur
place. Chante et marche. » (Sermon 255, 1 ; 256, 3).

André Bonnery



Lettre aux paumés et aux autres

Me raconter parce que j’y suis invité quand il s’agit de faire revivre ce moi-même qui a disparu, cette
part de mon histoire dans laquelle je ne me reconnais plus mais qui est présente à chaque instant, me
raconter est une souffrance et une fierté à la fois.

Me raconter  pour dire  l’importance de Dieu dans mon histoire,  oser dire que c’est  grâce à Lui-
j’allais  dire  « à  cause »,  c’est-à-dire  contre  mon gré que  je  me suis   redressé,  que  j’ai   retrouvé  ma
dignité, en deux mots que j’ai déjà ressuscité. c’est évident mais difficile.

Me raconter pour dire à ceux qui sont au fond, les brisés par le mal de vivre, les paumés, les drogués,
les alcoolos, les esclaves de leurs corps et de leurs pensées : quelque part vous êtes attendus. Voilà ce
que je peux faire.

En premier lieu, je voudrais dire à ceux-là, je n’ai pas de recette, je n’ai que mon histoire. Je me sens
avec vous parce que je sais où vous êtes. J’y ai été… Ne vous laissez pas mourir !. Il y a quelque part,
toujours, quelqu’un qui vous attend, et ce quelqu’un je l’appelle  Dieu. Parce qu’un homme a parlé
spécialement pour nous, et qu’il a dit parler pour Dieu : j’espère. Je ne vous dirai pas « ouvrez vos
Bibles et tout va s’arranger ». Tant il est vrai que l’on peut avoir des oreilles pour ne pas entendre.

Mais voilà, j’étais au fond... j’en étais au stade où plus rien ne compte, où l’on pense ne plus aimer,
où l’on ne peut plus aimer les autres parce qu’on ne s’aime plus soi-même, où la honte ne vous atteint
même plus, même si le regard d’autrui est insupportable. La vie était un enfer pour moi et pour mes
proches. Je n’étais plus que l’ombre de moi-même : j’étais mort.

Que s’est-il alors passé ? Rien de spectaculaire. Rien qui puisse être raconté comme un évènement.
Pas plus que quelques pains et quelques poissons. Pas plus qu’une parole « Lève-toi et marche ! ». Ce
dont je suis sûr, c’est que Dieu m’a donné la force de soulever mon grabat. Il ne l’a pas soulevé à ma
place, mais cette force donnée dure encore. Ai-je seulement prié ? Peut-être quelques gémissements
inexprimables. Alors, avec la force de mes poignets suscitée par ma foi, je me suis battu. A travers les
convulsion de mon esprit, mon démon a été chassé et j’ai tenu.

Jésus ne dit jamais « Je t’ai sauvé », il dit « Ta foi t’a sauvé », « Tes péchés te sont pardonnés, «
Lève-toi et marche ». Pas une parole pour se glisser dans le lit douillet de l’indolence béate. Une parole
qui met en marche, qui soulève, qui anime.

Que dire de plus ? Cette résurrection que j’ai  vécue m’a transformé .  Ma vie n’est ni  plate,  ni
lénifiante, mais rugueuse, tonique et tourmentée. Je dis çà à chacun, aux paumés et aux autres :

 « Ouvrez vos Bibles ! ». Vous n’y trouverez pas la tranquillité, mais la Paix, pas la platitude, mais
la dignité, pas le moralisme, mais l’amour, pas la naïveté, mais l’espérance.

Jean-Pierre Pairou (1982)

Célébrer, prier, chanter…

Je suis né dans une famille chrétienne, protestante et depuis mon plus jeune âge j'ai évolué dans cette
religion depuis l'école du dimanche jusqu'à ce que j'ai eu la maturité d'accepter Jésus Christ comme
Seigneur et Sauveur.

Quand je pense au souffle de vie qui se renouvelle tous les jours alors que,  de tous jeunes  enfants, 
meurent avant l'âge, je me dis  que je peux  rendre grâce  à l'Éternel Dieu.

Ma formation actuelle me fait évoluer dans le milieu médical , au  côté des petits enfants,et je me dis
que la vie est le  bien le plus précieux que Dieu nous accorde.

Pour moi, étant donné que je n'ai rien à donner à Dieu en revanche, j'ai pris la décision de le louer
chaque fois dans sa maison ensemble avec d'autres chrétiens.

Fréquenter l'église, c'est devenu comme une obsession et je ne sais comment exprimer   la joie de me
retrouver avec des personnes qui partagent la même foi que moi, écouter la parole de Dieu avec eux et
louer Dieu, prier pour nos soucis et ceux des autres, c'est un moment  très important pour moi.

À mon arrivée à Carcassonne en novembre dernier alors que tous les dimanches passaient sans que je
trouve une Église à fréquenter,   j'étais  comme malade car  je sentais  en moi un manque. La fête de
Pâques approchait, j'étais dans une obligation de trouver une Église.Choix difficile, délicat, pour moi
nouvel arrivant  à Carcassonne et  j'ai opté pour l'église protestante unie.  C'est comme ça que je me
retrouve  au  milieu  de  vous  et   c'est  une   joie  pour  moi  d'être   là.  À partir  de   l'accueil  ainsi  que   la
considération mutuelle, les prédications écoutées  dimanches, après dimanches, je sens ma foi s'affermir
et je suis content d'avoir choisi l'église protestante unie.

Ps111:1 « Je veux louer le seigneur de tout mon cœur, parmi les fidèles assemblés »

Jean Hubert Tsishimbi



« Une communauté chrétienne  vit par l'intercession  des uns pour les
autres, ou elle va périr. »

a dit Dietrich Bonhoeffer 
(théologien allemand, assassiné par les Nazis)

Dans   notre   petite   paroisse   disséminée,   nous   essayons   de   tenir   et   approfondir   les   contacts,   les
relations amicales, et être à l’écoute de chacun. 

Le pasteur et une équipe ouverte de visiteuses rendent visite aux membres de la paroisse, qui ne
peuvent plus venir au culte, qui sont en Ehpad ou autre lieu de soins ou qui ne conduisent plus.

Nous pouvons assurer du covoiturage pour vous permettre de participer au culte ou aux rencontres de
maison.

Vous souhaitez une visite ou un contact téléphonique, manifestez-vous.
Vous souhaitez agrandir le groupe de visiteurs- euses prenez contact :

Walburg Probst : 04 68 24 86 45.

Des portes qui s'ouvrent…

Dans les anciennes demeures, la porte d’entrée était le plus souvent imposante et jolie, richement
sculptée… on la voulait plaisante et accueillante pour qui s’y présentait.

Ainsi  en est-il  des portes de notre Temple,  inauguré en 1842 et  dont le  seul inconvénient  serait
qu’elles sont bien lourdes à ouvrir et pas du tout hermétiques aux courants d’air !

Mais là n’est pas mon propos.

Une porte d’entrée commande l’accès d’une maison et symbolise donc la qualité de nos rapports
avec les autres… il y a la porte qui s'ouvre facilement, celle qui grince un peu et seulement s’entr’ouvre,
celle que largement on ouvre… et de nos jours il y a sonnettes et judas.

Depuis 2009, nous avons opté  pour  l’ouverture  de la  grande porte  du Temple durant   la  période
estivale, porte ouverte à toute personne, curieuse et désireuse de découvrir ce lieu qui fait partie du
patrimoine de la ville.

Bien sûr les portes du Temple sont ouvertes le dimanche matin, pour le culte qui rassemble la
communauté protestante ; mais également lors des animations diverses qui sont celles de toute Église
qui se veut témoin de l’Evangile.

Plus récemment en 2022 nous avons retrouvé une ancienne pratique, celle des rencontres de maison
par secteur, afin d’aller au plus près des paroissiens -nes, disséminés sur le territoire paroissial.

Riche expérience que ces portes qui sont déjà ouvertes, où dès le pas de porte chacun se sent accueilli
par un sourire aux lèvres qui en dit long sur la joie des retrouvailles. Dans le salon, canapés et chaises
sont disposés pour un moment chaleureux et confortable.

La parole se  libère,  que d’informations à partager,  les cantiques s’enchaînent,  la Parole partagée
devient parole de vie, parole qui circule, source de confrontation et d’échanges.

Denise Servière

En guise de conclusion :  ce n° 100 nous parle de fidélité :  fidélité de Dieu envers son Eglise,
fidélité de chacun de ceux qui se sont engagés, en tenant leurs lampes allumées, pour que vive l'église
locale de Carcassonne.

Réjouissons-nous ensemble, célébrons Dieu d'un même cœur et d'une même voix
« Car Il est bon, car sa fidélité est pour toujours » 2 chroniques 5:13

Les contacts de la paroisse
Pasteur : Philippe Perrenoud, tél. 06 01 82 29 67 –  04 68 43 25 68. 
Mail : pasteur.epudf11@gmail.com
Présidente du Conseil Presbytéral : Denise Servière, tél. 04 68 24 46 14.
Trésorier : Walter Blaser, 23 av. du Mail, 11170 Montolieu, tél. 06 74 71 34 63
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